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Pour différentes raisons, un certain nombre de nos contemporains envisagent de 
demander que leur corps soit incinéré. Cette pratique est autorisée par l’Église catholique quand 
elle n’est pas demandée pour des raisons contraires à la foi chrétienne. (Instruction du Saint-
Office, Piam et constantem, 1963-La pieuse et constante coutume chrétienne d'ensevelir les corps) 
 

L’Église catholique demande que la célébration des obsèques se fasse en présence du corps 
du défunt, dans une église, avant la crémation. 
 

De même, une prière peut être dite avant la crémation, comme on le fait au cimetière 
avant l’inhumation. (On peut remettre à la famille le feuillet « Prier près d’un défunt »). Si cela est 
possible et si la famille le désire, des membres de l’équipe peuvent accompagner.  

(Cf. Fiche B3) 
 

L’inhumation rappelle le sens chrétien de la mort en souvenir de la mort du Christ, de sa 
mise au tombeau et de sa résurrection C’est pourquoi, l’Église garde une préférence pour 
l’inhumation du corps à l’image du Christ lui-même qui a été mis au tombeau.                (Cf. Fiche A) 

(Cf."Accueillir et accompagner la pratique de la crémation"-Documents Épiscopat n°6/2014) 
 

 

I - Crémation et deuil 
 
 

La crémation ne doit pas être contraire à la volonté du défunt. 
 
Dans l’échange, il peut être bon de souligner que la disparition rapide du corps ajoute sans 

doute une difficulté à vivre le deuil. 
 
Si c'est la volonté du défunt et que les proches sont inquiets, ne pas hésiter à rassurer. La 

crémation ne touche pas à l’âme et n’empêche pas le Seigneur de ressusciter le corps. Cette 
pratique n'est pas contraire à la doctrine chrétienne. C'est par respect pour le corps que l’Église 
préfère l’inhumation.  

LA CRÉMATION 

L’incinération du cadavre ne touche pas à l’âme et n’empêche pas la toute-puissance divine de 
ressusciter le corps ; elle ne contient donc pas, en soi, la négation objective de la doctrine 
chrétienne sur l’immortalité de l’âme et la résurrection des corps.  
L’Église continue d’accorder la préférence à l’inhumation des corps, car celle-ci témoigne d’une 
plus grande estime pour les défunts. 

(Instruction de la congrégation pour la doctrine de la foi, Ad resurgendum cum Christo 
 sur la sépulture des défunts et la conservation des cendres en cas d’incinération, 2016, n°4) 
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II - Que faire pendant la crémation ? 
 
 

Le moment de la crémation peut être un temps difficile à vivre. La famille peut se retrouver 
dans un salon du crématorium ou partager un temps de convivialité à la maison. 

 
 

III - Que faire des cendres ? 
 
 
Différentes lois et circulaires (loi n°2008-1350 du 19 décembre 2008, circulaire du 14 

décembre 2009, …) encadrent la pratique de la crémation et la destination des cendres. 
 
 
Sont notamment interdits :  
 -l’urne à la maison ; 
 -la dispersion dans des voies et lieux publics ; 
 -le partage des cendres ; 
 -la conservation des cendres dans des souvenirs, des bijoux ou d’autres objets. 

 
 

L’Eglise recommande de déposer l’urne au cimetière dans le caveau de famille ou dans le 
columbarium pour que la famille ait un lieu où elle puisse se recueillir : 

 
« La conservation des cendres dans un lieu sacré peut contribuer à réduire le risque 
de soustraire les défunts à la prière et au souvenir de leur famille et de la 
communauté chrétienne. De la sorte, on évite également d’éventuels oublis et 
manques de respect qui peuvent advenir surtout après la disparition de la première 
génération, ainsi que des pratiques inconvenantes ou superstitieuses. » 

 
(Instruction de la congrégation pour la doctrine de la foi, Ad resurgendum cum Christo sur 

la sépulture des défunts et la conservation des cendres en cas d’incinération, n°5) 
 
 
Il est nécessaire que les familles prennent le temps de réfléchir à la destination des cendres : 

dans le caveau familial au cimetière ou dans un columbarium avec une plaque indiquant le nom, le 
prénom et les dates de naissance et de mort du défunt. 

 
 

Par la suite, ce lieu peut devenir pour la famille et les proches, la communauté chrétienne, 
un lieu de prière pour le défunt, un lieu de mémoire et de réflexion.  

 
 
Cendres ou poussière, nous ne sommes pas destinés à rester dans la mort. Le Christ est 

ressuscité ; il nous ressuscitera, telle est la foi chrétienne. 
 

 

« Soyez toujours prêts à rendre compte de l’espérance qui est en vous. » 
(I Pierre 3-15) 
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